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Les collectivités territoriales ont parmi leurs nombreuses missions 
celle qui vise à favoriser le dynamisme économique du territoire. 
Compétence des intercommunalités dès leur naissance, cet 
accompagnement du développement économique local a 
fortement évolué ces dernières années.
Depuis sa création, Quimperlé Communauté complète le 
panel de ses missions en la matière. La volonté politique de 
placer le développement économique au cœur de l’action de 
l’Agglomération a amené la collectivité à se doter d’une stratégie 
forte, inscrite notamment dans le Schéma de cohérence 
territoriale (SCoT), puis déclinée dans un document d’engagement 
commun avec le Conseil régional de Bretagne, qui recense les 
grands enjeux des années 2017-2021 ainsi que les axes de travail 
concrets en découlant.
Il permet aujourd’hui de renforcer l’attractivité du territoire, 
d’apporter un soutien aux entreprises existantes ou en phase 
de création, de conforter et de développer l’emploi et de mettre 
en place des outils de veille qui nous permettent d’observer les 
tendances annuelles sur le territoire.
Ainsi, sur les 21 zones d’activités économiques du Pays de 
Quimperlé comme dans les centre-bourgs, nous facilitons 
l’accès des entreprises au foncier et à l’immobilier économique. 
Par ceci, et par nos actions d’accompagnement à l’installation 
au développement et à la transmission, nous soutenons 
tout le secteur économique. Qu’il s’agisse d’un grand groupe 
agroalimentaire, d’un artisan qui débute ou d’un projet de start-up 
innovante, élus et services mettent autant d’énergie à faciliter 
leurs démarches.
La construction d’un territoire fort passe par son attractivité 
économique et la diversité des emplois qu’il propose. Ces emplois 
doivent s’inscrire dans un cadre de vie préservé. Et ces mesures 
entrent en concordance avec les autres politiques que nous 
menons en matière de mobilités, de numérique, d’habitat, de 
développement des activités sportives et du tourisme… Chaque 
mesure concourt à la cohésion de notre territoire, sur lequel 
chacun doit trouver sa place. Et nous nous efforçons chaque jour 
de favoriser cette cohésion.

SÉBASTIEN  
MIOSSEC, 
PRÉSIDENT  
DE QUIMPERLÉ  
COMMUNAUTÉ

édito
E-touez kefridioù niverus ar strollegezhioù tiriadel emañ 
an hini a glask reiñ lañs da ekonomiezh ar c’horn-bro. Ar 
sikour da gas an ekonomiezh lec’hel war-raok, kefridi an 
etrekumunelezhioù abaoe m’int bet krouet, zo cheñchet 
kalz er bloavezhioù diwezhañ.

Abaoe m’eo bet krouet Kemperle Kumuniezh emañ o 
klokaat ar roll eus he c’hefridioù war an dachenn-se. Ar 
c’hoant politikel da lakaat diorren an ekonomiezh e-kreiz 
obererezh an Tolpad-kêrioù en deus lakaet ar strollegezh 
d’ober gant ur strategiezh kreñv, a zo merket e-barzh ar 
brastres evit kenstagded an tiriad (BEKT) dreist-holl, ha 
displeget goude-se en un teul engouestl asambles gant 
Kuzul-rannvro Breizh, m’eo renablet ar palioù bras lakaet 
evit ar bloavezhioù 2017-2021 koulz hag an ahelioù labour 
fetis a vo da-heul.

Gantañ e c’haller kreñvaat hiziv dedennusted ar c’horn-
bro, degas skoazell d’an embregerezhioù a zo dija pe d’ar 
re emeur o sevel, kadarnaat ha diorren an implij ha sevel 
binvioù evezhiañ hag a roio tro dimp da welet an tuadurioù 
bloaziek er c’horn-bro.

Da skouer, en 21 takad labourerezh a zo e Bro Kemperle 
evel e kreiz ar bourc’hioù, e sikouromp an embregerezhioù 
da brenañ tachennoù douar ha madoù diloc’h ekonomikel. 
Gant an dra-se, ha gant hon obererezh da reiñ harp d’ar 
staliañ, d’an diorren ha d’an treuzkas stalioù, e sikouromp 
ar gennad ekonomikel a-bezh. Pe e vefe anv eus ur strollad 
agrobouederezh bras, eus un artizan o kregiñ gant e 
obererezh pe eus raktres ur start-up nevezus, an dilennidi 
hag ar servijoù a laka atav kement a nerzh da aesaat o 
difraeoù.

Sevel ur c’horn-bro kreñv a dremen dre e obererezh 
ekonomikel ha dre liesseurted an implijoù kinniget gantañ. 
Rankout a ra an implijoù-se bezañ e-barzh un endro 
bevañ gwarezet. Ha kordañ a ra ar muzulioù-se gant ar 
politikerezhioù all a renomp war dachenn ar fiñvusted, an 
niverel, an annez, diorren an obererezhioù sport hag an 
touristerezh… Sikour a ra pep hini anezhe da unvaniñ hor 
c’horn-bro, a rank pep hini kavout e blas ennañ. Ha klask a 
reomp bemdez harpañ an unvaniezh-se.
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Vous les avez sans doute croisés sur 
leur vélo jaune sillonnant le Pays 
de Quimperlé pendant la Semaine 
Européenne de la mobilité au mois 
de septembre. Ils avaient fière allure 
juchés sur leur monture, prêts à 
relever le défi de la semaine : parcourir 
le maximum de kilomètres sur un vélo 
électrique.
Âgés de 32 à 69 ans, nos aventu-
riers des temps modernes ont ainsi 
parcouru 6 329 kilomètres cumulés. Et 
la palme revient à Danièle Le Moing, 
habitante de Riec-sur-Bélon, qui a par-
couru, à elle seule, pas moins de 940 
kilomètres en une semaine ! Un exploit 
récompensé comme il se doit, puisque 
Quimperlé Communauté lui a offert 
un vélo… électrique bien sûr ! Plus glo-
balement, la moyenne des participants 
a été de 317 kilomètres.
Si ce jeu Les aventuriers de la mobilité 
a fait d’heureux émules, il a surtout 
permis de sensibiliser le public sur l’im-
portance des modes de déplacement 
alternatifs plus respectueux de l’envi-
ronnement. Bilan, les participants ont 

été agréablement surpris par la facilité 
d’utilisation du vélo sur les trajets du 
quotidien et par son effet apaisant.
L’opération a permis de démontrer 
que le vélo électrique constitue une 
véritable alternative à la voiture, sur-
tout au moment où l’agglomération 

et les communes réalisent un schéma 
cyclable sur le territoire.
Cette belle aventure est une vraie 
réussite, qui sera naturellement recon-
duite l’année prochaine. Serez-vous 
prêt à relever le défi à votre tour ?

ILS ONT TESTÉ LE VÉLO ÉLECTRIQUE
Vélo des villes, vélo des champs… et si la solution était le vélo électrique ? Nous sommes de plus 
en plus nombreux à nous demander si la voiture est la seule réponse pour nos déplacements 
quotidiens. L’agglomération a permis, pendant une semaine, à 20 aventuriers de découvrir le vélo 
électrique. Retour d’expériences.

 C’était une occasion unique 
de tester vraiment le vélo pendant 
une semaine. Nous avons remplacé la 
voiture sur tous nos trajets quotidiens 
par le vélo. Nous sommes allés faire des 
courses, à la plage, aux rendez-vous 
médicaux… C’est vraiment efficace ! C’est 
même addictif, la sensation de manque 
se fait sentir quand on arrête.
Là, après cette expérience, nous allons 
passer le cap et investir pour continuer 
sur cette voie. La seule limite que nous 
allons maintenant rencontrer sera la 
batterie du vélo.

C’était la première fois que je 
testais un vélo à assistance électrique. 
L’expérience est très satisfaisante car 
la voiture est restée au garage toute 
la semaine. Ce type de vélo permet de 
profiter de tous les avantages du vélo 
sans subir les inconvénients.
J’ai pu faire mes courses, me rendre à la 
plage comme à mon habitude mais en 
profitant cette fois-ci des paysages. On 
prend le temps de redécouvrir les tra-
jets. Même si le prix n’est pas le même 
qu’un vélo classique, cela donne envie 
de s’en acheter un.

L’assistance électrique est très 
intéressante pour rouler en ville et pour 
faire des longs trajets comme aller au 
travail. Je mets 20 minutes habituellement 
pour rejoindre mon lieu de travail en 
voiture. En vélo, j’ai mis seulement 40 mi-
nutes ce qui ne représente pas un écart 
trop important.
Cependant pour les loisirs ou les balades 
en famille, nous avons pris moins de plaisir 
à en faire. Le modèle est moins stable sur 
les petits chemins et, surtout, il faudrait 
que toute la famille soit équipée pour 
pouvoir suivre la cadence.

Patrick PIERRE,  
66 ans, Mellac

Mélanie COSTE,  
39 ans, Quimperlé

Jonathan LECOMTE, 
32 ans, Tréméven
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Depuis le 20 septembre,  
l’agence TBK a déménagé pour 
prendre place au 21 bd de la Gare,  
à l’intérieur du bâtiment SNCF  
de la gare de Quimperlé.
Tél. : 02 98 96 76 00

SÉCURITÉ : LA FORCE JAUNE  
EST EN TOI !

L’AGGLOMÉRATION SE MET À L’EAU
Le 27 septembre 2018 est une 
date importante pour Quim-
perlé Communauté ! Les élus 
communautaires ont voté à 
l’unanimité le transfert des 
compétences eau et assai-
nissement des communes à 
l’agglomération à compter du 
1er janvier 2019.

Les transferts des compétences eau 
et assainissement sont une obliga-
tion pour les communautés d’agglo-
mération fixée par la loi NOTRe au 
1er janvier 2020. Mais, dans le Pays de 
Quimperlé, les élus ont anticipé cette 
obligation en votant le 27 septembre 
dernier ces transferts dès le 1er janvier 
2019 de manière à préparer sereine-
ment le dossier.  
Il faut dire que le sujet est majeur 
car il concerne tout le monde ! Nous 
sommes donc tous susceptibles d’être 
impactés. Alors, concrètement que 
cela va-t-il changer ? Pour Sébastien 
Miossec, Président de Quimperlé 
Communauté la réponse est claire : 
« Pour les habitants du territoire,  
l’objectif c’est que cela ne change rien ».  
En effet, les élus tiennent à maintenir 
un service de qualité et à l’améliorer 
par un retour progressif en totale 
gestion publique.  

L’ambition a plus long terme est 
d’atteindre un tarif unique de l’eau 
sur l’ensemble du territoire en 2028. 
L’eau coûtera donc le même prix dans 
les 16 communes alors qu’aujourd’hui 
les écarts vont du simple au double. 
En ce qui concerne l’assainissement 
collectif,  le chemin sera un peu plus 
long. L’objectif est d’arriver à proposer 
deux prix en 2028 : un pour les com-
munes littorales et un pour les treize 
autres communes.

Ces transferts vont également 
permettre une meilleure gestion 
des infrastructures d’eau potable et 
d’assainissement. Des équipements 
qui nécessitent une technicité et une 
expertise importante qui doit être la 
même sur l’ensemble du territoire.

Pour tout renseignement :  
eaux@quimperle-co.bzh.

Le gilet jaune fait son grand retour sur les routes et chemins du 
Pays de Quimperlé en ce mois de novembre. Ce gilet n’est pas 
le plus beau ni le plus stylé mais, la nuit ou par faible visibilité, 
qu’importe le style du moment que l’on est visible.
Ce petit bout de tissu moche 
permet surtout d’être visible 
à 150 mètres, au lieu de 30 
mètres sans. Un écart de dis-
tance qui pourra faire la diffé-
rence entre un piéton évité et 
un autre accidenté.
Le gilet jaune est obligatoire 
pour tous les jeunes sauf sur le 
réseau urbain. Rappelons que 
les automobilistes sont aussi 
concernés par ce dispositif : à la 
vue du jaune, je ralentis !

TBK : NOUVELLE ADRESSE !
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Kavet e vez muioc’h-mui a dud deuet er 
c’hentelioù brezhoneg, ken niverus eo ar 
c’hinnigoù evit klotaat gant ezhommoù hag 
amzer dieub pep hini. Ur varregezh a-feson 
kement er vuhez brevez hag er vuhez vicherel. 

Muioc’h-mui a dud a ya da zeskiñ brezhoneg : 
ouzhpenn 30.000 int er bloaz-mañ, eus ar re vihan 
d’an oadourien. A bep seurt tud zo a fell dezho 
deskiñ ur yezh a ya d’ober dibarelezh ar vro hag a ra 
ul liamm kreñv etre an holl. Evit se ez eus da choaz : 
kentelioù-noz, kentelioù war an deiz, stummadurioù 
stank 6 pe 9 miz pad. Pa vo echu o stummadur gant 
an dud deuet e c’hellint lakaat o anv da briziañ o 
live yezh dre un Diplom Stad, an Diplom Barregezh 
Yezh (DBY) ha dre se e vo talvoudekaet o barregezh 
nevez, da vont war marc’had al labour da skouer.

Nag a lec’hioù ha doareoù da zeskiñ ar yezh e Bro 
Kemperle ! Kit e darempred gant tiarvro.brokem-
perle@gmail.com - 06.73.88.19.48 - www.tiar-
vro-brokemperle.bzh   

BREZHONEG, HOR YEZH

Le fait d’être élu n’est pas nécessairement un métier. Il s’agit d’une 
fonction temporaire confiée par les électeurs à des personnes qu’ils 
ont choisies. Les élus locaux, occupent généralement leurs fonctions 
en plus de leur activité professionnelle lorsqu’ils ne sont pas retraités. 
Leur engagement dans l’action publique est comparable à celui des 
acteurs associatifs qui consacrent une partie de leur temps person-
nel au collectif. Alors, si vous aussi vous avez envie de tout savoir sur 
ce qu’est un élu local, rendez-vous le lundi 26 novembre à 19 h 30 
dans les locaux de Quimperlé Communauté pour une soirée d’infor-
mation et d’échanges organisée par l’ARIC.

Parce qu’on ne peut pas toujours 
compter sur les autres pour faire bou-
ger les choses, nous vous proposons 
cette nouvelle rubrique qui répondra 
à un certain nombre de questions que 
vous vous êtes déjà posées... ou pas. 
Alors non, être élu.e local.e, ce n’est pas 
réservé aux autres ! En 2020, pourquoi 
pas vous ?
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QUELS FUTURS POUR NOTRE TERRITOIRE ?

OPÉRATION VACCINATION CONTRE LA GRIPPE

L’été 2018 a été marqué par 
des phénomènes météoro-
logiques qui impressionnent 
par leur intensité : vague de 
chaleur durable, accélération 
de la fonte des glaciers à un 
rythme inégalé, disparition 
vertigineuse du nombre d’es-
pèces végétales et animales… 
Autant de faits qui attestent 
de l’urgence à agir. Quimperlé 
Communauté, consciente de 
l’enjeu, poursuit son engage-
ment face aux défis climatique 
et énergétique en élaborant 
son Plan Climat Air Énergie 
Territorial (PCAET).

La grippe touche chaque hiver entre 2 et 6 mil-
lions de personnes. Elle peut être grave, en 
particulier chez les plus fragiles, telles que les 
personnes de plus de 65 ans ou atteintes de 
certaines maladies chroniques, les femmes 
enceintes et les nourrissons. Pour lutter contre 
ce virus, la CPAM 29, les centres de vaccina-
tion de Lorient et de Quimper, l’hôpital de 
Quimperlé et l’agglomération, dans le cadre 
du Contrat Local de Santé, ont mis en œuvre 
une opération de sensibilisation inédite. Ainsi, 
toutes les personnes qui se sont présentées à 
l’hôpital de Quimperlé, sans-rendez-vous, ont 
pu bénéficier d’une vaccination antigrippale, 
de réponses aux questions qu’elles pouvaient 

avoir sur la vaccination et d’un point sur leur 
calendrier vaccinal.

Si vous n’avez pas pu aller à ce nouveau ren-
dez-vous, vous avez toujours l’occasion de 
vous faire vacciner jusqu’au 31 janvier 2019 
chez le médecin, l’infirmier libéral ou votre 
sage-femme. Cette année, les modalités de 
vaccination sont simplifiées pour les adultes 
qui se font vacciner. Ainsi, toutes les personnes 
de 18 ans et plus pour qui la vaccination anti-
grippale est recommandée peuvent désormais 
retirer leur vaccin à la pharmacie, sur simple 
présentation de leur bon de prise en charge de 
l’Assurance Maladie.

La loi relative à la Transition énergé-
tique pour la croissance verte, votée 
en 2015, impose aujourd’hui aux col-
lectivités de plus de 20 000 habitants 
la réalisation d’un PCAET. L’agglo-
mération, riche de son expérience, a 
l’ambition de fédérer et de coordon-
ner tous les acteurs du territoire : 
institutions, entreprises, associations, 
citoyens ... pour contribuer à l’écri-
ture de ce plan climat. 
 
UN ENGAGEMENT CITOYEN
Les 11 et 12 octobre derniers, ce 
sont une centaine de participants 
qui se sont réunis dans les locaux 
de l’agglomération pour échanger et 

donner leur vision future de notre 
territoire. Des échanges constructifs 
qui pourront alimenter notamment 
l’élaboration en cours du Plan Local 
d’Urbanisme Intercommunal (PLUI) 
et du Programme Local de l’Habitat 
(PLH).

UN ENGAGEMENT ANCIEN
Depuis de nombreuses années, la 
collectivité a engagé diverses actions 
en faveur des énergies renouve-
lables : l’élaboration du schéma 
éolien dès 2005, qui a déjà vu la 
construction de quinze éoliennes sur 
le territoire, la création d’une filière 
bois énergie en 2010 avec Concar-
neau Cornouaille agglomération,  

la création d’un réseau de trans-
ports collectifs en 2011 ou encore 
l’engagement dans une démarche 
de labellisation européenne Cit’er-
gie qui impose d’intégrer les enjeux 
énergétiques et climatiques dans les 
politiques publiques. Et cela fonc-
tionne ! En 2011, l’agglomération était 
précurseur au niveau régional avec 
la création d’un fond de concours 
d’aide financière aux communes qui 
améliorent leur performance éner-
gétique. Sept années après, ce sont 
une centaine de projets qui ont été 
soutenus par l’agglomération pour 
un montant d’aide approchant le 
million d’euros.

Cette année, notre territoire a accueilli une action originale d’information et de vaccination antigrippale 
qui s’est déroulée à l’Hôpital de la Villeneuve de Quimperlé.
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NOUVEAU PÉRIMÈTRE : 1 MILLION DE TOURISTES !
L’automne s’installe sur notre territoire, et le 
bilan de fin de saison touristique confirme 
la stabilité du Pays de Quimperlé en termes 
de fréquentation. Cette année, la nouvelle 
collaboration avec Lorient Agglomération et 
Blavet Bellevue Océan entraîne la création 
d’un observatoire du développement touris-
tique.

La loi de finances 2017 impose un 
changement radical sur le mode de 
collecte de taxe de séjour sur le ter-
ritoire pour les professionnels et les 
particuliers qui louent en direct ou 
via plateforme type Airbnb, Abritel, 
Homeaway…
À partir du 1er janvier 2019, les per-
sonnes qui mettent en location un 
meublé sans classement, devront re-
verser un pourcentage égal à 4 % du 
prix par nuitée et par adulte. Cette 
disposition s’applique aussi aux lo-
cations labellisées Gîte de France ou 
Clés vacances.
Pour les autres catégories d’héber-
gement, la nouvelle grille tarifaire est 
disponible sur le site de l’agglomé-
ration.
Pensez à télédéclarer votre taxe 
de séjours sur le site de Quimperlé 
Communauté.

L’agglomération a inauguré les Journées Européennes du Patrimoine 
2018 avec une conférence passionnante sur les bacs et passeurs du ter-
ritoire de l’Ancien Régime au début du XXe siècle. Une histoire qui n’a pas 
toujours été un long fleuve tranquille surtout autour de la frontière repré-
sentée par la Laïta. Pour poursuivre ce cycle de conférence patrimoniale, 
venez écouter André Cariou* qui relatera la relation particulière qu’en-
tretient notre territoire avec les peintres. De la Laïta au Bélon, regards de 
peintres, jeudi 6 décembre, 20 h, siège de Quimperlé Communauté.
*, conservateur en chef du patrimoine, ancien directeur du Musée des Beaux-Arts de Quimper

PASSEURS D’HISTOIRE REFONTE DE LA 
TAXE DE SÉJOUR

L’observatoire nouvellement créé reprend les 
contours administratifs des trois collectivités réunies 
pour former un périmètre d’analyse. En 2017, cette 
destination a attiré 1 million de touristes, soit 7,8 % 
des touristes venant en Bretagne. Ce qui représente 
plus 7,1 millions de nuitées et une consommation 
estimée de 271, 6 millions d’euros.

Cet observatoire confirme l’importance touristique 
du Pays de Quimperlé et de ses acteurs dans cette 
destination en devenir. Citons par exemple, le Manoir 
de Kernault à Mellac et le Parc animalier du Quinquis 
à Clohars-Carnoët qui font partie des 10 sites tou-
ristiques les plus fréquentés du nouveau périmètre 
observé. Ou encore le Festival des Rias qui s’impose 
avec ses 61 000 spectateurs comme le deuxième évé-
nement majeur du périmètre après le festival Intercel-
tique de Lorient.

L’observatoire complet est consultable sur le site de 
l’agglomération.

30 %  
des résidences  

secondaires

16 %  
des emplois  

en hôtellerie- 
restauration

29 %  
des nuitées  
hôtelières

24 %  
des contacts en  

offices de tourisme

Poids de Quimperlé Communauté  
dans le nouveau périmètre
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L’ÉQUIPE PRÉVENTION, ACCOMPAGNE 
LES FESTIVALS DU TERRITOIRE
Depuis dix ans, une équipe préven-
tion, formée de bénévoles, sillonne les 
festivals du territoire pour écouter et 
dialoguer avec le public. Un dispositif 
original qui est devenu au fil des ren-
contres un incontournable pour les 
organisateurs et les festivaliers.

UNE NOUVELLE GRATIFERIA LE 24 NOVEMBRE
Envie de désengorger votre maison d’objets de décoration devenus inutiles, de redonner une 
chance à cette lampe d’éclairer un nouveau livre, d’offrir ce jouet à de nouvelles mains en 
période d’apprentissage, de permettre à cet outil de remplir ses fonctions dans un nouveau 
jardin ... Alors pensez à la prochaine Gratiféria organisée par le service prévention des déchets 
de l’agglomération le samedi 24 novembre à Tréméven.

Cette nouvelle zone de gratuité sera ouverte de 10 heures à 18 heures dans la salle polyvalente 
de la commune. Les objets, en bon état et réutilisable, pourront être déposés dès le vendredi 
de 17 heures à 19 heures, ainsi que le jour même. L’année dernière ce sont deux tonnes d’ob-
jets qui ont eu la chance de trouver un nouveau propriétaire et donc évitées la déchèterie.

Mais la gratiféria, ce n’est pas qu’une question d’objets. C’est surtout un moment de fête et 
d’échanges autour de la Semaine Européenne de réduction des déchets. Venez découvrir le 

spectacle familial Lombric fourchu sauve la planète à 15 h 30, l’atelier Les histoires de Paulette la Poulette de 11 heures à 
12 heures pour les plus petits ou encore l’atelier Création de jardinières en carton de 13 h 30 à 15 heures ... Et pour les plus 
téméraires, les agents de collecte de l’agglomération vous feront découvrir leur camion benne !

Depuis 2010, Quimperlé Communauté est 
présente lors des rassemblements festifs 
pour accompagner au mieux les personnes 
qui souhaitent faire la fête dans les meilleures 
conditions.

Formée de dix bénévoles aux profils variés, 
l‘équipe prévention sillonne le territoire à la 
demande des organisateurs d’événements. 
« Notre rôle est d’accompagner l’organisateur en 
amont de l’évènement et puis dans le bon dérou-
lement de l’évènement », expliquent Florian Le 
Delliou et Yun Ballavan, bénévoles depuis les 
débuts.

Sur le terrain, l’équipe parle consommation 
d’alcool, de stupéfiants, d’addiction, de santé 
publique... « Ils nous confient leurs interroga-
tions, leurs inquiétudes. Ils savent que nous ne 
sommes pas là pour juger mais pour que la fête 
se passe bien. Pour nous le principe de la fête est 
simple : on part de la maison et on retourne à la 
maison ».

Un accompagnement reconnu si l’on observe 
les chiffres de l’équipe : en 2017 ce sont 21 sor-

ties pour l’équipe et 1 864 personnes rencon-
trées. Des rencontres qui vont parfois a contra-
rio des a priori sur la jeunesse d’aujourd’hui. 
« Nous, ce que l’on ressent sur le terrain, c’est 
une évolution des pratiques. Les jeunes que nous 
rencontrons sont plus responsables dans leur 
consommation, notamment les conducteurs qui 
viennent se tester avant de reprendre la route ou 
qui dorment sur place. »

Pour tous les organisateurs, le dossier de demande 
d’accompagnement est à retirer sur le site de  
l’agglomération : www.quimperle-co.bzh

L’équipe préven-
tion était pré-
sente à Querrien 
lors du festival 
Tomahawk en 
septembre 
dernier

t
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Cette année en
core le festiva

l des Rias nous
 a invité à redécouvrir 

le territoire g
râce aux 70 r

eprésentations 
qui se sont tenues sur 

10 des 16 commu
nes de Quimperlé Commu

nauté. Retour en im
ages  

sur la 10
e édition de l

, unique festival
 entièrement dédié  

au théâtre de
 rue en Bretag

ne.

Les cascades des Quat’fers en l’air ont défié la gravité pour le plus grand bonheur des petits et grands

La poésie de Hêtre était suspendue pour  

la matinée d’ouverture.

Un banquet de mariage 
entre partage et danger

Arti, ou l’art de se confier pour combattre  la morosité

Mira T sous le soleil et le violoncelle

Moment de partage dans un cadre bucolique,  

c’est aussi cela le festival

Les Rustines de l’Ange ont fait danser les rias 

tout au long de la semaine

10  MAG 16 



WAHOUUUU
UU !!!C'ÉTA
IT

La parole publique a raisonné durant les 5 tentatives 

de résistances de la compagnie Bouche à bouche

Musique et danse en live au cœur de Silento  

de la compagnie Xav To Yilo

Dru, où comment oser être fragile 

dans un monde de force

À l’ombre de Saint-Colomban, Fracasse est venue  
au secours des enfants des Vermiraux

Des déchets au paradis,  

ou le procès de nos excès 

L’enquête suit son cours a déplacé les foules 

dans le quartier Kerbertrand à Quimperlé

La Fleur de Fred Tousch, où comment  

s’épanouir en tant que Fleur

Des bas-fonds de Londres jusqu’aux chutes 

de Reichenbach, la foule conquise a suivi la 

dernière aventure de Sherlock Holmes

L’Avare revisité par le Collectif  

du prélude

Squash où folie et fantaisie peuplent nos rêves les plus 
profonds

La plus grande compagnie de police du territoire  

en mouvement

Un partage émotions pures tout en silence 

avec Claire Ducreux
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S’il suffisait de traverser la route pour trouver un 
travail, notre pays connaîtrait depuis bien long-
temps le plein-emploi. Force est de constater 
qu’avec un taux de chômage de 9,7 % au niveau 
national nous en sommes loin.

Dans le Pays de Quimperlé les chiffres sont un 
peu meilleurs puisque le taux de chômage au 
2e trimestre 2018 est de 8,8 % soit une baisse 
de 1 point sur un an (Infographie ci-contre). 
Le chiffre reste important bien sûr et, dans ce 
contexte, beaucoup d’entreprises n’ont aucun 
mal à trouver des candidats lors de leur recrute-
ment. Pourtant, lorsqu’on regarde précisément 
les chiffres, un pourcentage interpelle : 53 % des 
projets de recrutement sont jugés difficiles par 
les entreprises. Plus d’une entreprise sur deux 
éprouve donc des difficultés de recrutement.

Les statistiques à l’échelle du bassin d’emploi 
de Lorient, qui intègre 15 des 16 communes 
de Quimperlé Communauté, confirment ces 
difficultés de recrutement sur certains métiers 
dit « en tension ». C’est notamment le cas dans 
les métiers de l’industrie agroalimentaire qui 
sont très présents dans le Pays de Quimperlé ou 
encore des métiers d’aide à la personne qui sont 
amenés à se développer très rapidement sur un 
territoire comme le nôtre où l’indice de vieillisse-
ment de la population est plus fort qu’au niveau 
national.

Dans ce dossier, vous découvrirez comment 
Quimperlé Communauté cherche à répondre à 
cet enjeu qu’est l’emploi, en tissant des parte-
nariats avec les acteurs locaux, en créant des 
manifestations favorisant la rencontre des en-
treprises et des demandeurs d’emploi ou encore 
en soutenant financièrement les associations 
qui aident les personnes à la recherche d’un 
emploi.

*Baromètre international Ipsos / Sopra steria What 
Worries publié en mars dernier

En 2018, le chômage reste la principale 
préoccupation des Français*. C’est 
donc un enjeu important pour les dif-
férents acteurs publics qui cherchent 
à trouver les meilleures réponses à 
l’échelle de leur territoire.

BOUTIK

Les  secteurs qui recrutent

10%
COMMERCE 
DE DÉTAIL 10%

HÉBERGEMENT 
RESTAURATION

AUTRES SECTEURS

21%
INDUSTRIE
AGROALIMENTAIRE

16%
AGRICULTURE

16%
SANTÉ
ACTION SOCIAL

URGENCES

27%
LES SECTEURS QUI 
RECRUTENT

DES DEMANDEURS  
SONT DES HOMMES

52 %

L’EMPLOI SUR LE BASSIN  
DE QUIMPERLÉ

16 COMMUNES + GUISCRIFF 
DONNÉES PÔLE EMPLOI
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BOUTIK

Les  secteurs qui recrutent

10%
COMMERCE 
DE DÉTAIL 10%

HÉBERGEMENT 
RESTAURATION

AUTRES SECTEURS

21%
INDUSTRIE
AGROALIMENTAIRE

16%
AGRICULTURE

16%
SANTÉ
ACTION SOCIAL

URGENCES

27%

DEMANDEURS D’EMPLOI  
SANS ACTIVITÉ (cat. A)

NON QUALIFIÉS DE MOINS  
DE 25 ANS

DES PROJETS DE RECRUTEMENT 
SONT JUGÉS DIFFICILES

TAUX DE CHÔMAGE 31 % 12 %
2478

2171

53 %

4550
DEMANDEURS D’EMPLOI  
(cat. A/B/C)

1760
OFFRES D’EMPLOI

INTENTIONS D’EMBAUCHES

L’EMPLOI SUR LE BASSIN  
DE QUIMPERLÉ

8,8 %

DONT
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L’UNION SACRÉE POUR L’EMPLOI

LES OSTRÉICULTEURS LANCENT  
UN « JOB DATING » LE 23 NOVEMBRE !

Au fil du temps, l’agglomé-
ration et Pôle Emploi ont su 
tisser des liens forts basés sur 
l’idée qu’il faut agir au niveau 
de son bassin d’emploi. « Sys-
tématiquement, nous sommes 
associés aux démarches du 
territoire pour donner notre 
diagnostic et réfléchir ensemble 
à ce qui peut être fait pour 
l’emploi, souligne Christelle 
Le Loër, directrice de l’agence 
Pôle Emploi de Quimper-
lé. « C’est une relation de 
confiance qui est basée sur des 
échanges permanents. Quand il 
a une implantation en perspec-
tive, le service économique de 
l’agglomération nous informe le 
plus tôt possible pour que nous 
puissions de notre côté anti-
ciper ses besoins. Si je prends 
l’exemple de la Scarmor, le fait 
que nous ayons été associés 
dès le début du projet, nous a 
permis de centraliser tous les 
interlocuteurs de l’emploi. »

DES ACTIONS COMMUNES

Quimperlé Communauté et 
Pôle Emploi partagent surtout 
un diagnostic de territoire. 
Certains métiers en tension 
ou méconnus connaissent 
souvent un déficit de can-
didats. « Nous sommes sur 
un territoire où il y a des 
postes, mais encore faut-il 
les connaître. De plus, nous 

Mettre en commun ses forces pour l’emploi résume bien 
le partenariat qui lie depuis plusieurs années Quimperlé 
Communauté et Pôle Emploi. Un lien qui se renforce 
chaque année grâce à de nombreuses actions en prise 
directe avec les entreprises et les demandeurs d’emploi 
du territoire.

Chrsitelle Le Loër, directrice de l’agence Pôle emploi de Quimperlé est convaincue que le partenariat 
entre Pôle emploi et Quimperlé Communauté est une force pour le territoire.

t

L’huître du Bélon participe à la renommée du Pays de Quimperlé dans le monde 
entier. Mais avant qu’elle n’arrive sur les tables des plus grands chefs, les ostréi-
culteurs doivent recruter pour faire face à la croissance de la demande en fin 
d’année. Une main-d’œuvre qui est temporaire du fait de la saisonnalité du pro-
duit. C’est pourquoi les entreprises ostréicoles Thaëron et Cadoret, la mairie de 
Riec-sur-Bélon, Quimperlé Communauté et Pôle Emploi, organisent un Job dating 
le vendredi 23 novembre de 9 h 30 à 12h – Salle Aven – rue des vieux chênes à 
Riec-sur-Bélon.
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L’UNION SACRÉE POUR L’EMPLOI
avons une image déformée 
sur de nombreux métiers. » 
Pour y remédier, des visites 
d’entreprises sont organisées 
conjointement pour créer 
des rencontres et ouvrir de 
nouvelles portes aux candi-
dats comme aux employeurs. 
« Aujourd’hui, au de-là du cv, 
nous sommes sur une approche 
par compétence. Que ce soit du 
côté du demandeur d’emploi 
avec son expérience et ses en-
vies, ou du côté de l’employeur 
avec ses besoins réels pour tel 
poste. » Favoriser la rencontre 
telle pourrait être la devise du 
binôme de la collectivité avec 
Pôle Emploi.

UN FORUM TAILLÉ POUR LE 
TERRITOIRE

Un credo qui démontre tout 
son potentiel avec l’organisa-
tion conjointe du Forum de 
l’emploi. Cette année, ce sont 
34 entreprises qui se sont 
réunies à l’Espace Benoîte 
Groult avec un large panel de 
contrats et de métiers. Une 
rencontre qui a attiré près de 
400 demandeurs d’emploi. 
« Cette co-organisation nous 
permet d’ouvrir des possibles 
sur l’ensemble du territoire et 
de favoriser des échanges di-
rects bénéfiques à l’emploi sur 
le territoire. »

Cette année 34 entreprises étaient présentes à l’Espace Benoîte Groult de Quimperlé  
pour le Forum de l’emploi

t

Y aura-t-il des huîtres à Noël ? Oui si les ostréiculteurs du Bélon arrivent  
à trouver la main-d’œuvre nécessaire lors de leur Job dating.

t
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MAG16 : POUVEZ-VOUS  
NOUS EXPLIQUER CE QU’EST 
LA GTEC ?

André Fraval : La gestion terri-
toriale des emplois et des com-
pétences (GTEC) est une mé-
thode pour adapter – à court 
et moyen termes – les emplois, 
les effectifs et les compétences 
aux besoins des entreprises 
et aux modifications de leurs 
environnements économiques, 
technologiques, sociales et 
juridiques. Elle doit permettre 
d’appréhender, collectivement, 
les questions d’emploi et de 
compétences et de construire 
des solutions transversales 
répondant simultanément 

aux enjeux de tous les acteurs 
concernés : les entreprises, les 
actifs et le territoire.

MAG16 : QUEL CONSTAT 
VOUS A POUSSÉ À INTÉGRER 
CETTE GTEC DANS LA STRA-
TÉGIE DE DÉVELOPPEMENT 
ÉCONOMIQUE ?

André Fraval : Le constat 
qu’un certain nombre d’entre-
prises éprouvent des difficul-
tés à recruter sur le territoire.
Il apparaît qu’il y a une inadé-
quation entre les demandes  
et les offres d’emploi dont  
les causes sont multiples.  
La formation tout d’abord qui 
n’est pas assez en phase avec 
le monde de l’entreprise. Il y 
a également une mauvaise 
image de certains métiers 
comme ceux de la viande qui 
décourage les gens d’aller 
travailler dans ces entreprises. 
Les métiers de l’ostréiculture 
ont des difficultés à recruter 
pour la saison.
C’est pourquoi Quimperlé 
Communauté a décidé, dans 
le cadre de sa stratégie de 
développement économique, 
de relancer une démarche 
de Gestion territoriale des 

emplois et des compétences 
(GTEC) en partenariat avec  
Lorient agglomération. 
L’objectif est d’anticiper les 
besoins des entreprises en 
matière de recrutement.

MAG16 : LE RAPPROCHEMENT 
AVEC LE PAYS DE LORIENT VA-
T-IL PERMETTRE DE GAGNER 
EN EFFICACITÉ ?

André Fraval : Les actions 
engagées se font à une échelle 
cohérente : celle du bassin 
d’emploi de Lorient – bassin 
auquel appartient Quimperlé 
Communauté. En choisis-
sant de se rapprocher pour 
former un « Nouveau Pays de 
Lorient », les communautés 
d’agglomération de Lorient et 
de Quimperlé et la Commu-
nauté de Communes de Blavet 
Bellevue Océan ont acté un 
sentiment d’appartenance à un 
territoire présentant une cohé-
rence géographie et des inté-
rêts communs. Les questions 
d’emploi, de compétences et 
de formation constituent une 
composante majeure du déve-
loppement de ce territoire.

MANAGERBRETON.FR, UN NOUVEL OUTIL POUR LES ENTREPRISES

Les difficultés de recrutement pour les petites et moyennes entre-
prises, ne sont pas spécifiques au Pays de Quimperlé.

C’est pourquoi les trois chambres consulaires du Morbihan 
(Chambre d’agriculture, Chambre des métiers et de l’artisanat, 
Chambre de commerce et d’industrie) accompagnées par  
Quimperlé Communauté ont lancé, à l’échelle du Pays de Lorient, 
Managerbreton.fr, un site internet pour accompagner les chefs 
d’entreprise. En effet, toutes les entreprises ne disposent pas de 
service de ressources humaines en interne. La plateforme internet 
leur permet d’être accompagnées dans leur démarche.

Le site propose cinq thématiques principales de la gestion du per-
sonnel : “Recruter / Obligations réglementaires / Santé au travail / 
Former / Manager “, qui permettent d’accéder à des informations 
claires pour savoir comment faire, des témoignages d’employeurs, 
les trucs de professionnels des RH, des outils proposés par les 
partenaires à télécharger, un agenda partagé ou encore de suivre 
l’actualité de la gestion du personnel et de l’emploi.

IL FAUT ANTICIPER LES BESOINS  
DES ENTREPRISES EN MATIÈRE  
DE RECRUTEMENT

André Fraval,
Vice-président 
de Quimperlé 
Communauté 
en charge de 
l’économie

t

le site internet managerbreton.fr est une boîte à outils qui 
permet d’accompagner les dirigeants de PME.

t
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LA MOBILITÉ, UNE CLÉ POUR L’EMPLOI

Soutenue par Quimperlé 
Communauté, l’association 
a pour objectif de renfor-
cer l’offre de transport de 
proximité afin de favoriser 
l’accès à l’emploi de publics 
en difficulté d’insertion et 
dépourvus de moyen de 
locomotion.

UNE NAVETTE SOLIDAIRE

« Mobil Emploi propose des 
solutions individualisées 
aux personnes en parcours 
d’insertion, de formation 
ou de missions d’intérim, 
explique Françoise Gour-
laouen, directrice de l’as-
sociation. Quatre dispositifs 
sont possibles pour aider à 
la mobilité. Nous proposons 
une location de scooter ou de 
voiture à petits prix. Un trans-
port à la demande peut aussi 
être mis en place de 4 heures 
du matin à 23 heures du lundi 
au samedi, si l’option bus est 
inenvisageable ». Un mode de 
transport par navette qui a 
transporté, en 2017, 77 per-
sonnes en Pays de Quimperlé 
sur 72 029 km cumulés.

Ces services de transport 
sont limités dans le temps 
mais l’association accom-
pagne chaque bénéficiaire 
dans sa recherche de solu-
tions alternatives  

d’où le quatrième dispositif :  
un microcrédit destiné 
aux personnes ne pouvant 
pas bénéficier d’un crédit 
bancaire classique afin de 
financer des projets liés à la 
mobilité.

UN RÉSEAU DE PARTENAIRES

Tous ces services ne sont 
accessibles que par l’intermé-
diaire d’un des partenaires 
de l’association comme Pôle 
Emploi, la Mission locale, les 
services sociaux (CCAS,...), 
les agences d’interim … Ce 
sont eux qui, après étude de 
la situation du demandeur, 
prendront contact avec l’as-
sociation.

UNE PLATEFORME  
CORNOUAILLAISE EN 2019

Forte de son expérience, 
l’association lancera une 
plateforme mobilité sur le 
Pays de Cornouaille en 2019. 
« Notre projet est de créer un 
observatoire de la mobilité 
et de proposer des solutions 
multimodales. Cet outil se veut 
proche des habitants, et dirigé 
vers notre public mais aussi 
aux personnes jeunes et plus 
âgées ».

Plus d’informations sur l’asso-
ciation : mobilemploi29.org

Sur notre territoire en grande partie rurale, être mobile est essentiel pour pouvoir 
accéder à l’emploi. C’est pourquoi l’association Mobil Emploi propose un transport 
à la demande ou le prêt d’un véhicule pour soutenir l’insertion professionnelle 
des personnes qui n’ont pas de solution de déplacement.

Pour que la 
mobilité ne soit 
plus un frein à 
l’emploi Mobil 
emploi propose 
des solutions 
individualisées 
comme, par 
exemple, la loca-
tion de scooter 
ou de voiture à 
petit prix.

t
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MAG16 : VOUS AVEZ CRÉÉ VOTRE ENTREPRISE EN 
1979, POUVEZ-VOUS NOUS RACONTER LE DÉBUT DE 
L’HISTOIRE ?

Gildas Salvar : Oui j’ai démarré en 1979 dans mon 
garage ! À la base, je travaillais comme mécanicien dans 
une entreprise qui montait des cuves à lait à Rédéné. 
Jusqu’au jour où, suite à un plan de licenciement, j’ai 
perdu mon emploi. J’avais construit ma maison, j’avais 
deux gamins. Je n’avais pas le choix, il fallait que je fasse 
quelque chose ! À l’époque, nous n’allions pas pointer au 
chômage ! Ma femme travaillait dans une petite crêpe-
rie à côté, alors je me suis mis à vendre des crêpes. Ma 
femme les fabriquait et moi j’allais les vendre dans les 
boulangeries et les petites boutiques du territoire chaque 
matin. J’ai fait ça pendant un an. Ensuite, j’ai acheté une 
première machine, j’ai construit une baraque en tôle 
contre ma maison. Et j’ai commencé comme ça.

MAG16 : L’ENTREPRISE A BIEN GRANDI DEPUIS,  
COMMENT VOUS ÊTES VOUS DÉVELOPPÉ ?

Gildas Salvar : Oui, J’ai acheté ici, à Tréméven, en 1986.  
Je me suis remonté les manches et j’ai construit 300 m2 
de bâtiment en 6 mois ! Du terrassement jusqu’à l’élec-
tricité, j’ai tout fait avec l’aide de mon père et mes frères. 
D’année en année, nous nous sommes développés, en 
faisant appel à des entreprises, cette fois, pour atteindre 
une surface de presque 2 000 m2. Aujourd’hui, nous 
avons 7 machines pour faire des crêpes et 2 fours pour 
faire des gâteaux.

MAG16 : VOUS NE FAITES DONC PAS QUE DE CRÊPES ?

Gildas Salvar : Nous faisons également beaucoup de 
gâteaux, des Kouign amann, des quatre quarts…

MAG16 : QU’EST-CE QUI VOUS A POUSSÉ À PASSER DE 
L’ARTISANAT À L’INDUSTRIE ?

Gildas Salvar : C’est le client qui m’a poussé ! Quand  
j’ai commencé, il n’y avait pas beaucoup de grandes sur-
faces. Mais à partir du moment où nous avons  

commencé à distribuer nos produits dans un Rallye Super 
à l’époque, nous avons été référencés et nous avons pro-
gressivement fourni tous les magasins de cette enseigne 
en Bretagne. Aujourd’hui, je suis présent dans 80 % des 
grandes surfaces de la région.

MAG16 : COMBIEN ÊTES-VOUS AUJOURD’HUI DANS 
L’ENTREPRISE ?

Gildas Salvar : Nous sommes 11 mais nous étions entre 
18 et 20 lorsque je suis parti, nous allions même jusqu’à 
30 salariés l’été ! Je travaillais en deux-huit.

MAG16 : JUSTEMENT PARLEZ-NOUS DE VOTRE DÉPART 
À LA RETRAIRE EN 2006 ?

Gildas Salvar : À 52 ans, j’ai décidé de partir à la retraite. 
Avec le recul, je pense que je n’étais pas prêt ! Mais ma 
fille est tombée malade à cette époque, ce qui m’a mis un 
coup. Et puis, il fallait que je fasse beaucoup d’investisse-
ments dans l’entreprise car j’étais arrivé au bout de ceux 
que j’avais réalisés. À l’époque, je pensais aussi que ma 
fille reprendrait l’entreprise mais sa maladie l’en a empê-
chée. Alors, à 52 ans je n’avais plus envie. J’ai donc vendu 
mon entreprise à quelqu’un qui s’est malheureusement 
rapidement montré en difficulté. Au début, je pensais 
rester 6 mois pour accompagner le repreneur mais au 
bout de trois mois j’étais prêt à partir car je voyais bien 
que nous n’avions pas la même façon de travailler et que 
ça ne pouvait pas le faire.

MAG16 : UNE EXPÉRIENCE QUI S’EST MAL TERMINÉE ?

Gildas Salvar : Oui, dès 2011 il y a eu un plan de redres-
sement et puis le 9 décembre 2017, il fermait la porte 
et mettait tous les salariés dehors. Du coup, ils m’ont 
demandé de revenir. J’ai accepté.

MAG16 : QU’EST-CE QUI VOUS A POUSSÉ  
À REPRENDRE L’ENTREPRISE 11 ANS APRÈS ?

Gildas Salvar : Le personnel ! J’ai passé 30 ans avec 
certains d’entre eux. Ce sont des gens qui vivent ici et qui 

Je suis revenu 
pour les salariés
Gildas Salvar est un chef d’entreprise hyperactif au caractère bien trempé, qui n’a pu  
se résoudre à voir disparaître la crêperie industrielle qu’il avait créée de ses propres 
mains en 1979 : La Trémévénoise. Onze ans après son départ à la retraite, il a repris  
l’entreprise à la demande de ses salariés. Rencontre.

Gildas
SALVAR
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Un bateau sans pilote ça ne marche pas. 
Pour qu’une entreprise fonctionne  
il faut un patron.

m’ont beaucoup aidé au début de l’entreprise. 
Lorsque vous démarrez, vous savez, ce n’est 
jamais simple ! Alors lorsqu’ils reviennent vous 
voir avec les larmes aux yeux pour vous deman-
der de revenir, vous revenez. Ma femme et mes 
enfants n’étaient pas pour que j’y retourne mais 
je n’avais pas le choix. Je ne le regrette pas. Il y a 
une bonne équipe dans cette entreprise. Nous 
travaillons comme des copains ici. Tout le monde 
est responsable de sa partie et ça marche bien ! 
Tout le monde fait son travail. Mais un bateau 
sans pilote ça ne marche pas. Pour qu’une en-
treprise fonctionne il faut un patron. Et puis il n’y 
avait personne pour reprendre la crêperie sinon. 
Les seules personnes intéressées ne l’étaient que 
par l’achat des outils.

MAG16 : CE RETOUR N’A PAS ÉTÉ TROP  
COMPLIQUÉ POUR VOUS ?

Gildas Salvar : Si. Il a fallu tout reprendre ! 
Heureusement je n’étais pas tout seul. J’ai deux 
personnes qui sont également sorties de leur 
retraite pour venir avec moi dont un mécanicien. 
Pendant un mois, l’ensemble des salariés est 
aussi venu travailler bénévolement ! Nous avons 
lavé l’entreprise, retapé les machines qui ne 
fonctionnaient plus correctement. Ensuite, J’ai repris 
mon bâton de pèlerin pour partir, avec mes gars, 
sur les routes tous les matins à 5 heures pour 
retrouver des clients. L’entreprise les avait laissés 
tomber. Pendant cinq mois ils n’avaient rien à 
mettre dans leurs rayons.  

Tout doucement j’ai repris. Nous avons bien tra-
vaillé et nous avons fait une bonne saison.

MAG16 : VOUS ÊTES-VOUS SENTI SOUTENU 
DANS VOTRE DÉMARCHE ?

Gildas Salvar : C’était compliqué, il a fallu  
retrouver des clients mais il fallait aussi 
convaincre une banque de nous suivre. La 
banque qui m’avait suivi pendant 30 ans n’a pas 
voulu me soutenir, elle avait peur de prendre un 
nouveau bouillon. J’ai donc changé de banquier. 
Il a fallu convaincre des fournisseurs aussi. 
Ils n’avaient pas été payés, ils n’avaient plus 
confiance. J’ai dû payer ma matière première 
au « cul du camion » comme on dit… Quand au 
mois de juillet, vous avez 45 000 euros de beurre 
à payer tout de suite alors que, vous, vous êtes 
payé 45 jours après… c’est compliqué. Les seuls 
qui ont été compréhensifs ce sont les petits.  
Je n’avais plus de camion non plus, j’étais obligé 
de les louer. J’ai fait tourner l’entreprise comme 
ça au départ. Quand, j’ai vu que ça allait un peu 
mieux, j’ai pu fixer mes conditions…  
Et au final tout le monde a suivi car tout le 
monde gagne. Si nous avions fermé le vendeur 
de sucre, de carton, le marchand de lait auraient 
perdu un client eux aussi. C’est toute une éco-
nomie derrière. Par contre, il faut dire ce qui est, 
Quimperlé Communauté avec André Fraval et le 
Maire de Tréméven m’ont beaucoup soutenu.
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MAG16 : QUELLE EST VOTRE RECETTE POUR 
RELANCER L’ENTREPRISE ?

Gildas Salvar : Je n’ai pas la folie des grandeurs ! 
Je ne veux pas faire que de la grande distribution, 
car notre force c’est la proximité. Il faut que 
nous soyons chez nos clients tous les jours ou 
tous les deux jours. Nous n’avons, ni la taille, ni 
d’outils, pour faire des produits à très peu de 
valeur ajoutée. Nous ne pouvons pas faire les 
prix des gros industriels. Il faut donc que nous 
amenions à nos clients la qualité et le service. Si 
vos produits ne sont pas bons même avec le meil-
leur commercial du monde, ça ne marchera pas. 
Nous devons aussi nous adapter à la demande. 
Nous sommes annualisés ce qui nous permet de 
faire beaucoup d’heures lorsque c’est nécessaire 
et moins quand il y a moins de travail. Mais, les 
métiers de l’alimentaire fonctionnent comme ça ! 
Si vous voulez faire du bon boulot vous n’avez 
pas le choix. Sinon, vous êtes mort parce que 
vous faites des stocks et vous vendez des vieux 
produits qui sont moins bons.

MAG16 : VOUS ALLEZ DEVOIR RÉINVESTIR ?

Gildas Salvar : Oui mais c’est pareil, on est prêt 
à m’aider mais uniquement pour l’achat de 
matériel neuf ! Je ne peux pas ! J’ai dû acheter 
un four et une machine par exemple. Le four 
neuf c’est 35 000 euros, la machine 50 000 euros. 
J’ai trouvé les deux d’occasion pour pas trop 
cher. Nous allons les bricoler et les mettre aux 
normes tranquillement avec mon mécanicien et 
puis roule ma poule ! Il n’est pas question que je 
mette l’entreprise dans le rouge. Je me passerai 
donc des aides.

MAG16 : VOUS AVEZ TOUTES LES COMPÉ-
TENCES EN INTERNE ?

Gildas Salvar : Oui, nous sommes autonomes. 
Lorsqu’une pièce sur une machine fatigue ou 
qu’elle casse nous la fabriquons nous-même car 
j’ai un atelier de mécanique complet. Si vous pre-
nez des entreprises extérieures, vous avez pour 
plus de 40 000 euros de maintenance par an !

Nous avons fait avec 10 000 en ayant aussi 
quelqu’un qui peut intervenir tout de suite si 
une machine tombe en panne. Si une pièce est 
cassée, je refais la pièce le soir et le lendemain la 
machine est en marche.

MAG16 : POUR COMBIEN DE TEMPS ÊTES-VOUS 
DE RETOUR ?

Gildas Salvar : Je ne sais pas. Depuis mon 
retour, je dis que je serai là peut-être 6 mois 
ou peut-être 10 ans ! Si demain quelqu’un de 
sérieux revient pour prendre la suite, je pars, s’il 
n’y a personne, je reste. S’il faut accompagner 
le repreneur, je reste. C’est tout. J’ai eu 64 ans 
au mois de juin, je ne vais pas non plus rester 
éternellement mais ça tout le monde l’a compris. 
je ne suis pas irremplaçable. N’importe qui peut 
suivre cette entreprise. Il suffit d’être là, d’être 
courageux et puis c’est tout ! Moi je n’ai qu’un 
certificat d’études… il faut être présent dans 
l’entreprise pour qu’elle fonctionne.

MAG16 : VOUS N’ÊTES PAS PRESSÉ  
DE RETROUVER VOTRE RETRAITE ALORS ?

Gildas Salvar : Non, mais je ne m’ennuyais pas 
du tout à la retraite ! J’ai fait plein de choses 
que je ne referai pas maintenant car j’étais plus 
jeune. Je suis un passionné de mécanique et de 
4X4. Je faisais de l’assistance sur des rallyes en 
Afrique du nord 3 ou 4 fois par an… Je m’occu-
pais aussi des 2 hectares de mon jardin. La vie 
était belle. Moi, je n’ai jamais arrêté de travailler ! 
Je n’en fais pas plus ici que quand j’étais à la 
maison ! Mais, je suis revenu dans l’entreprise et 
ça ne me gêne pas. Il y a une bonne ambiance. 
C’est une belle petite boutique et ça fait plaisir de 
la faire marcher. Après, j’ai des vieilles voitures à 
restaurer à la maison qui m’attendent...

MAG16 : QUEL EST VOTRE LIEU PRÉFÉRÉ SUR  
LE TERRITOIRE ?

Gildas Salvar : Tréméven ! Je suis bien  
à Tréméven.
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SAINT-THURIEN,  
LE VITRAIL  

DU SOUVENIR
L’église de Saint-Thurien fait partie de notre patrimoine commun à plus  

d’un titre. Son édification met en avant l’histoire de la commune mais aussi 
l’histoire régionale car c’est la dernière qui sera construite par Joseph Bigot, 
architecte diocésain bien connu. Le magnifique vitrail placé dans le chœur 
évoque également notre histoire nationale avec la représentation originale  

de poilus montant à l’assaut.

Dans les années 1880, l’église de Saint-Thurien est signa-
lée comme menaçant ruine au préfet du Finistère. Après 
inspection par M. Bigot, il est décidé de détruire le clocher 
et de reconstruire partiellement l’édifice. Mais en ces 
années de loi Jules Ferry, la municipalité priorise le peu de 
fonds publics de la commune pour la construction d’une 
école et d’une mairie. Pourtant les choses s’accélèrent car 
l’état du bâtiment se dégrade et le prêtre de la paroisse, 
influent sur la commune, fait alors pencher la balance 
pour une destruction totale au profit d’une nouvelle église 
plus grande. S’ensuivent des discussions parfois hou-
leuses entre le conseil municipal et le conseil de paroisse, 
le prêtre allant jusqu’à proposer de construire le nouvel 
édifice sur la place du centre pour être plus visible. Mais 
ce dernier argument ne fait pas mouche, les paroissiens 
étant attachés à l’emplacement originel de leur église.

Le 5 juin 1885 voit le début de la démolition de l’église. 
Pour financer le projet, une souscription est lancée et des 
arbres centenaires attenants à l’édifice sont abattus pour 
la vente. Le 1er septembre, la pierre bénite est posée, le 
chantier peut commencer. Le projet de reconstruction est 
alors confié à Joseph Bigot. « Cet architecte avait rationalisé 
ces constructions. Tant de paroissiens égalaient à tant de 
travées. Il avait des normes très précises », explique Joëlle 
Furic, architecte thuriennoise. Malheureusement, M. Bigot 
décède et c’est son fils qui terminera le dernier projet de 
l’architecte diocésain. En juillet 1886, l’église est rendue au 
culte mais faute d’argent elle apparaît sans clocher.  
Il faudra attendre onze ans pour que cette église reçoive 
sa flèche. Une flèche qui présente la particularité d’être 
construite sur le modèle du clocher d’Ouessant, avec un 
balcon en moins.

Les années passent, et la commune est rattrapée par 
l’histoire nationale. Saint-Thurien, au cours de la Première 
Guerre mondiale, paie un lourd tribut à la victoire. Le mo-

nument aux morts témoigne de cent un hommes tombés 
pour la France. En 1926, un vitrail à la mémoire de ces 
hommes est installé dans le chœur de l’église. À l’époque, 
ces vitraux souvenir sont les répliques chrétiennes aux 
monuments aux morts, destinés à la fois à rappeler à la 
mémoire et aux prières des fidèles ceux qui sont morts, 
et donner un sens religieux à leur sacrifice. « De ce que j’ai 
entendu, le prêtre de l’époque aurait participé à cette guerre, 
et c’est lui qui aurait été à l’initiative de ce témoignage, confie 
Mme Furic.

À bien des égards ce vitrail, réalisé par un maître verrier 
reconnu G. P. Dragant, est remarquable. Dans sa partie 
basse, douze poilus montent à l’assaut, baïonnette au 
canon. Leur capitaine sabre au clair, tout en enjambant 
le corps d’un soldat tombé pour la Patrie, les exhorte à le 
suivre. Comme en atteste la capote militaire de ce héros, 
ces hommes appartiennent au 401e Régiment d’Infante-
rie. Au-dessus de cette scène, le groupe de trente-neuf 
personnes en prière est composé d’enfants en sarrau 
noir entourés de femmes en coiffe et encadrés d’hommes 
âgés accompagnés d’un prêtre. L’ensemble est dominé 
par le Sacré-Coeur qui rayonne d’une part sur la Vierge et 
saint Anne, dominés par un petit moine qui pourrait être 
le Parton de la paroisse, et d’autre part sur un groupe de 
saints français. Si ce genre de vitraux est caractéristique 
de l’époque, la représentation de soldats en plein combat 
reste assez rare en Bretagne.

Rajoutons à ce thème, les détails des personnages repré-
sentés. Les portraits sont ainsi saisissants de réalisme, et 
certaines sources évoquent « des Thuriennois qui auraient 
été représentés d’après photos ». Même si le mystère de-
meure entier, ce vitrail reste un formidable témoin pour 
nous, aujourd’hui, du traumatisme vécu par les habitants 
de Saint-Thurien et de la France.

En cette fin d’année, plusieurs évènements sont proposés sur notre territoire  
et en France sur la Première Guerre mondiale. Vous les repérerez facilement 

grâce au label « Centenaire » et son logo.

 MAG 16  23 



MAG

LES COUPS DE CŒUR DE MATILIN 
(LE RÉSEAU DES BIBLIOTHÈQUES)

BIBLIOTHÈQUES

Livre jeunesse
Jurassic World - Le livre  
de Réalité Augmentée
Glénat jeunesse, 2018

Cinq dinosaures de Isla Nublar prennent vie en 
réalité augmentée. De l'image, du mouvement 
et des rugissements pour revivre l'aventure de 
l'intérieur à partir d'une application gratuite à 
télécharger.

	 Médiathèque de Saint-Thurien

Documentaire adulte
Il est beau mon vélo ! 
Isabelle du blog, éditions Larousse, 2018
Le DIY (Do It Yourself) est en vogue, le vélo également : voici un ouvrage qui réunit les 
deux ! L’auteure du blog atelierfeutrine.com, nous propose dix tutos pour les amateurs/
trices de la customisation afin d’agrémenter votre bicyclette. Mise au goût du jour, vous 
n’aurez plus d’excuses pour ne pas la (ré)enfourchez. À vos vélos, prêt(e)s ? Partez !

	 Médiathèque de Clohars-Carnoët

Manga 
A silent voice 
de Yoshitoki Oima, éditions Ki-oon, 2015

Série manga en 7 volumes, d’une toute jeune 
"mangaka". Ce manga original sur le thème du 
handicap et du harcèlement à l'école raconte 
les relations entre Shoko, jeune fille sourde, 
qui arrive dans une nouvelle école, et Shoja, un 
élève de sa classe qui va la "prendre en grippe" 
et multiplier, avec sa bande, les brimades et 
les harcèlements. Le dessin et la mise en page 
apportent beaucoup à cette histoire très bien 
menée qui ne manque pas de rebondissements.

	 Médiathèque de Quimperlé 

Roman Ado
Fil de fer, Martine Pouchain 
Flammarion jeunesse, 2018
Fil de fer est le surnom de Gabrielle, une jeune fille lancée avec sa famille sur les routes 
de l'exode pendant la seconde guerre mondiale. Durant son périple elle va rencontrer 
un garçon mystérieux dont la famille vient d'être tuée. Avec l'exode comme fil conduc-
teur, ce roman se révèle très original et l'écriture, magnifique, est entrecoupée de 
citations de Jean Giono et d'Arthur Rimbaud.

	 Médiathèque de Quimperlé
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Pour retrouver ces titres dans les bibliothèques, connaître leur disponibilité ou les réserver,  
rendez-vous sur matilin.bzh le portail du réseau des bibliothèques de Quimperlé Communauté

Romans adulte
Swing time 
Zadie Smith, Gallimard 2018
Deux petites filles métisses d'un quartier populaire de Londres se rencontrent lors d'un 
cours de danse. Admiratives de Fred Astaire et de Jeni LeGon, elles se rêvent danseuses et 
deviennent amies. Tracey, la plus douée et la plus excessive, démarre sa carrière, alors que la 
narratrice devient l'assistante personnelle d'une célèbre chanteuse. 
Roman d’apprentissage et de désillusion, le cinquième roman de Zadie Smith opère éga-
lement une réflexion sur le racisme, l’identité, le genre et la célébrité, avec beaucoup de 
rythme, d’humour et d’émotion. 

	 Bibliothèque de Mellac

Fracking 
François Roux, Albin Michel, 2018
Alors que Donald Trump s'apprête à remporter l'élection présidentielle, la famille Wilson 
mène un combat contre la toute-puissance des géants pétroliers…
Brillant chroniqueur de notre époque, François Roux, l’auteur de Bonheur national brut, 
place son nouveau roman sous le signe de la rupture. Rupture qui fend la terre et la coupe 
des hommes, rupture qui oppose le monde de la nature et celui de l’industrie.
Une remarquable radiographie des États-Unis d’aujourd’hui, qui raconte notre société, sa 
colère et sa violence.

	 Bibliothèque de Querrien

La servante écarlate 
de Margaret Atwood, Robert Laffont. 
Alors que la natalité ne cesse de baisser, Defred doit mettre au service de la république de 
Giléad, récemment fondée par des fanatiques religieux, son attribut le plus précieux : sa ma-
trice. À travers le portrait de cette femme, l'auteure dresse un réquisitoire sans appel contre 
tous les intégrismes. Ce roman a inspiré la série « The Handmaid's Tale » créée par Bruce 
Miller et diffusé en juin 2017 en France.

	 Bibliothèque de Bannalec

Ça raconte Sarah 
Pauline Delabroy-Allard, éditions de minuit, 2018
Un beau roman tumultueux sur la passion amoureuse qui emporte tout comme un ouragan. 
C’est l’histoire de 2 femmes qui ne résistent pas à la folie de leur histoire... C'est plein de 
fougue et de trop-plein... Un premier roman exceptionnel.

	 Médiathèque de Tréméven

CD
[e.po], Ignatus
édité par Ignatub-La Souterraine, 2017
Un album pas comme les autres, comme si Bobby Lapointe avait rencontré Pierre 
Henry dans un club de pop indé britannique : une chanson poétique aux accents 
surréalistes néanmoins ancrée dans la réalité contemporaine, des sonorités élec-
troacoustiques à la limite de l'expérimental qui succèdent à une mélodie toute 
simple accompagnée au piano. 

	 Médiathèque de Moëlan-sur-Mer
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AGENDAMAG

CONCERTS

CINÉMA

SIDI WACHO & DJ DAMININSKI

Sidi Wacho c'est de l'expression popu-
laire qui déborde, qui bouscule les codes 
en mixant les sonorités, les rythmes les 
langues et les accents. En deuxième par-
tie, DJ Daminski, un mystérieux tourneur 
de disques qui depuis 20 ans évolue 
dans différents styles tels que le Reggae, 
la Drum’n’Bass ou l’Électro et qui jette 
aujourd'hui son dévolu sur la Cumbia et 
la tropicale. 
Tarifs : 8 € en prévente et au guichet / 3€  
pour les -25 ans / 5€ tarif réduit. 
9 novembre - 21h. Espace Benoîte Groult, 
Quimperlé

AGUACERO
Aguacero est une formation de onze mu-
siciens d’origines diverses. Leur musique 
est un éventail représentatif de styles 
latino-américains tels que salsa, timba, 
cumbia, chachacha... 
Entrée libre. 11 novembre - 15h30.  
Espace Benoîte Groult, Quimperlé

LES COPAINS D’ACCORDS
Dans le cadre de novembre à Chœur. 
Chansons populaires interprétées par  
un chœur mixte. 
18 novembre - 16h. Salle polyvalente, Baye

LADISLAVA
Au travers des yeux de Ladislava, jeune 
gitane sillonnant les routes d’Europe, 
laissez-vous emporter par les rythmes 
chauds et colorés de cette musique 
atemporelle et sans frontière. Du 
klezmer au jazz manouche, en passant 
par les musiques des Balkans, les chan-
sons de Piaf, Brassens et Gainsbourg 
version tzigane ou les musiques des films 
de Kusturica. 
Tarifs : 8€/6€. 18 novembre - 17h.  
Chapelle Saint-Jacques, Clohars-Carnoët

CASA MIA

Retraversée haute en couleur de chants 
populaires italiens à quatre voix de 
femmes, lyriques, polyphoniques et poly-
morphes, qui miment des instruments 
ou se frottent à la musique de chambre 
avec la même véhémence, ainsi qu’une 
bonne dose de fantaisie. Un répertoire 
gravé sur le beau disque E la partenza. 
Tarifs : 12€/8€. 23 novembre - 20h30.  
Chapelle Saint-Jacques, Clohars-Carnoët

ROLAND CONQ  
& ERWAN BERENGUER
Duo de guitare. Gratuit.
2 décembre - 18h. Salle Ti Laouen,  
Bannalec

CONCERT DE NOËL  
DU CONSERVATOIRE
Le concert de Noël est l’occasion de 
présenter, à mi-année, le travail de 
l’ensemble des élèves du conservatoire 
inscrits en pratique collective, dans une 
ambiance chaleureuse et conviviale. 

Toutes les pratiques collectives menées 
au conservatoire (chorales, atelier jazz, 
atelier latino…) sont représentées. 
Entrée libre. 14 décembre - 20h30.  
Espace Benoîte Groult, Quimperlé

BADADA
Cie BaBouille BonBon
Dans son nouvel opus, BaBouille BonBon 
déboule avec son labo sonore et invite 
les jeunes spectateurs pour un feu 
d’artifice de sons, avec toutes sortes 
d’instruments, des plus farfelus jusqu’aux 
plus détonnants. Le trio fantaisiste vous 
propulse, en habits de lumière, dans un 
concert décapant et énergique que vos 
jambes ne sont pas près d’oublier. 
Tarifs : spectacle offert par la municipalité - 
sur réservation. 23 décembre - 17h.  
Centre culturel l’Ellipse, Moëlan-sur-Mer

BANAL’SON
Musique traditionnelle bretonne,  
avec Dédé Le Meut. 
5€, sur réservation. 30 décembre - 18h.  
Église de Bannalec

DAVID ESKENAZY TRIO
Ce trio présente une musique originale, 
puissante et lyrique : un jazz hors norme 
et virtuose qui réunit David Eskenazy à la 
contrebasse, Clément Griffaut au piano 
et Julien Grégoire à la batterie. 
Tarifs : 3€ moins de 25 ans / 5€ réduit / 8€ 
prévente / 12€ guichet. 12 janvier - 20h30. 
Espace Benoîte Groult, Quimperlé

BIENVENUE MISTER CHANG
Avec l’association « Bretons solidaires, on agit », en présence 
des réalisatrices Laëtitia Gaudin-Le Puil et Anne Jochum.  
En 1982, la commune de Lanvénégen accueillait 21 réfugiés 
laotiens qui ont fui leur pays devant la répression communiste. 
Trente-cinq ans plus tard, Laëtitia Gaudin-Le Puil a retrouvé sa 
copine d’enfance Maryse Chang. Ensemble, elles ont remonté le 
temps et bousculé les mémoires. 
9 novembre - 20h30. MJC / Bibliothèque de Scaër

AU REVOIR LÀ-HAUT 
D’Albert Dupontel
Dans le cadre des commémorations  
du 11 novembre. 
11 novembre - 15h00. Salle des fêtes, 
Clohars-Carnoët
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SPECTACLES

TENNIS

Le Championnat de France de Tennis 
1re Division revient à Quimperlé en no-
vembre. L’équipe Quimperloise, cham-
pionne de France en 2012 et vice-cham-
pionne 2017, est plus motivée que 
jamais ! Réservez vite vos places au 
02 98 39 10 24 ou tcquimperle@free.
fr. Billetterie TC Quimperlé - espace 
culturel Leclerc - Go Sport

AQUAPAQ

10
novembre

2018

FITNESS

Quimperlé

Entrée : 7 €

18 h

Soirée

Aqua
Tour du monde musical
- - - T r o  a r  b e d  s o n e t - - -

à Quimperlé, zone de Kergoaler, 02 98 09 07 77 // www.quimperle-communaute.bzh
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AF-A3-aquafitness-HD.indd   1 12/10/2018   15:35

Tour du monde musial à la soirée 
Aquafitness de l’Aquapaq de Quimperlé. 
10 novembre - 18h. Aquapaq de Quimperlé. 
Entrée : 7 €

AIMEZ-MOI
Pierre Palmade

Il a eu plusieurs vies et autant de grands 
écarts. Mais il revient aujourd’hui à la 
source de son art, à son amour de la 
scène en solitaire, à ses figures d’ébahis, 
de naïfs magnifiques ou de patriarches à 
mauvaise foi bétonnée. Aimez-moi, c’est 
une galerie de personnages, avec leurs 
naïvetés et leurs lâchetés, leurs galères et 
leurs petits bonheurs. 
Tarifs : réduit 18€, location 22€,  
sur place 25€. 10 novembre - 20h30.  
Centre culturel l’Ellipse, Moëlan-sur-Mer

DANSE HIP-HOP EN BRETAGNE
Quatre compagnies de danse hip-hop, 
aux esthétiques et univers variés, envahi-
ront l’espace Benoîte Groult à l’occasion 
de la fête du jeu. Ils seront accompagnés 
par Mike Fly, un beatboxer reconnu.  
Une occasion unique de découvrir la 
scène émergente bretonne du hip-hop. 
Tarifs : 3€ moins de 25 ans / 5€ réduit / 8€ 
prévente / 12€ guichet. 16 novembre - 20h30. 
Espace Benoîte Groult, Quimperlé

LITTLE OLIMPIA
Cie Hop ! Hop ! Hop !

Les tout-petits assistent au voyage 
d’Olimpia, poupées de tissus à laquelle 
ils ne manqueront pas de s’identifier. Ils 
partagent avec elle la poésie du monde, 
la force de l’animal, la douceur de l’eau, la 
sécheresse du désert, la mélodie du vent 
dans les arbres, la répétition des gestes, 
la différence de l’autre rencontré et l’har-
monie finale à l’arrivée. 
Little olimpia est une rêverie poétique où 
l’on partage des émotions sans mot, où 
l’on renoue avec l’état originel d’avant le 
langage, celui de la toute petite enfance, 
où gravitent les symboles… 
À partir de 18 mois. 5 décembre - 9h30 et 11h. 
Salle Jean Moulin, Bannalec

GRRRRR
Cie. Sylex

Ce solo chorégraphique propose un rituel 
dansé qui entraîne les spectateurs dans 
un univers à la fois doux, grotesque et 
magique. Un bestiaire d’animaux hybrides 
à jambes de danseuse naît sous le regard 
des spectateurs au fil des transformations 
qui s’opèrent par le jeu combiné de la 
danse et de l’évolution d’un costume impo-
sant fait de peaux, de plumes et de poils.
Tarifs : 3€ moins de 25 ans / 5€ réduit / 8€ 
prévente / 12€ guichet. 5 décembre - 17h30. 
Espace Benoîte Groult, Quimperlé

À QUELLE HEURE ON MENT ?
Vivien Lheraux - Troupe Comedia  
de Tréméven
Les comédiens répètent, tant bien que 
mal, une pièce qu’ils joueront demain 
soir, pour la première fois. Ils ne sont pas 
prêts et rien ne se passe comme prévu : 
un cambriolage, une arnaque, une dé-
prime, et l’arrivée de la police seront les 
ingrédients du fiasco annoncé !
Tarifs : 7€, 5€ en tarif réduit, gratuit  
pour les moins de 12 ans. 7 décembre - 21h.  
Espace Benoîte Groult, Quimperlé

AMOUR À MÈRE

Ma mère est morte on l’a plus. À compter 
de cette nouvelle, Alice, la fille, va voyager 
dans son passé. Elle ouvre les tiroirs, elle 
évoque les souvenirs, elle se travestit en 
petite fille, en femme, en mère de toutes 
sortes... Alice vit par les sentiments, la co-
lère, la tendresse, la révolte et l’amour... 
Dans un univers surréaliste, passionné, 
poétique et métissé et sur un rythme 
vertigineux, elle nous emporte dans un 
généreux tourbillon de mères !
Tout public à partir de 8 ans. Tarifs : 6 - 8 €. 
9 décembre - 17h. Salle des fêtes,  
Clohars-Carnoët

Réservation au 02 98 39 10 24 ou 06 84 12 68 26 ou par mail : tcquimperle@free.fr
Billeterie : Tennis Club Quimperlé - Espace Culturel Leclerc 

CHAMPIONNAT

COMPLEXE SPORTIF
DE KERBERTRAND

20191ère DIVISION
masculine

par équipes

de FRANCE

Début des rencontres à 13 h
Restauration

Salles chauffées

MERCREDI  21
NOVEMBRE 2018

TC Quimperlé 
 TC Strasbourg

SAMEDI  10
NOVEMBRE 2018

TC Quimperlé
 TC Boulogne-Billancourt

SAMEDI  17
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CASA TORNA
Rencontre musicale dans le cadre  
de la semaine internationale
Casa Torna est un groupe de musiciens 
bretons qui a à coeur de faire vivre le 
choro brésilien. Constitué à la manière 
du “Regional” (ensemble brésilien d’ins-
truments traditionnels), il réunit guitares, 
cavaquinho, flûte, chant et différentes 
percussions autour des notes de grands 
maîtres du genre que sont : Pixinguinha, 
Jacob do bandolim, Ernesto Nazareth…
Entrée libre. 6 novembre - 18h30. 
Médiathèque de Quimperlé

SOIRÉE AUTOUR  
DE JACK KEROUAC

En partenariat avec Bruno Geneste de la 
maison de la poésie à Quimperlé. 
9 novembre - 18h30. Médiathèque de 
Bannalec

LA GRANDE GUERRE  
EN BANDE DESSINÉE
Rencontre avec Kris, scénariste de Notre 
Mère la guerre, série en 4 tomes dessi-
nés par Maël, publiée chez Futuropolis. 
Notre Mère la Guerre est le récit d’une 
enquête policière menée sur le front de 
Champagne en janvier 1915, lorsque les 

corps de trois jeunes femmes sauvage-
ment assassinées sont découverts sur le 
champ de bataille... 
10 novembre - 10h30. Médiathèque  
de Quimperlé

PROJECTION DE L’ASSOCIATION  
« PASSÉ COMPOSÉ ». 
Passé Composé fait revivre les grandes 
heures et les bons moments de l’histoire 
de la commune de Bannalec, travers la 
projection sur grand écran, de photogra-
phies anciennes.
25 novembre. Salle Jean Moulin, Bannalec

4e - RENDEZ-VOUS  
DE LA SANTÉ
Poser des limites à son enfant dans la 
bienveillance : oui c’est possible !
Comment écouter les enfants aux 
prises avec la colère, le ressentiment, la 
frustration ? Comment accueillir et être 
pertinent dans nos réponses ? Comment 
et pourquoi remplacer certains de 
nos « NON » ? Comment favoriser leur 
autonomie ? Aujourd’hui, les neuros-
ciences apportent des éclairages sur la 
maturation du cerveau de l’enfant et 
ses comportements. Ces connaissances 

permettent de mieux accompagner l’en-
fant, notamment en suscitant davantage 
de coopération. Présentée par Laurence 
KERBAC’H, formatrice en communication 
bienveillante.
Mardi 4 décembre - 20 h. Siège de Quimperlé 
Communauté à Quimperlé

« DE LA LAÏTA AU BÉLON,  
REGARDS DE PEINTRES »
Conférence d’André Cariou, conservateur 
en chef du patrimoine et ancien directeur 
du Musée des Beaux-Arts de Quimper, 
dans le cadre de la démarche Pays d’Art 
et d’Histoire de Quimperlé Communauté.
6 décembre - 20h. Siège de Quimperlé 
Communauté

 #JELISDESROMANSADOS
Rencontre autour de la littérature pour 
adolescents avec Marie-Aude Murail 
et Antoine Dole. Marie-Aude Murail a 
plus de cent titres à son actif : contes, 
feuilletons, nouvelles, essais, des romans 
d’amour, d’aventures, policiers, fantas-
tiques. Antoine Dole a écrit de nombreux 
romans pour ados, il est aussi connu 
sous le pseudonyme de Mr Tan quand 
il fait dela bande dessinée. Ses romans 
d’une écriture très sensible mais aussi 
puissante dépeignent une société qui a 
du mal à aider ses ados à grandir. 
Entrée libre. 11 décembre - 20h. Médiathèque 
de Quimperlé

KLOAR MICRO-MUSÉE
Trois fois par an, découvrez à la mé-
diathèque une œuvre de la collection 
municipale de Clohars-Carnoët. Cet au-
tomne : la Roche percée de Claude Huart.
Jusqu’à fin décembre. 
Médiathèque de Clohars-Carnoët

AUTORADIO
Un univers noir et blanc, quadrillé, 
formellement délimité : enfermé dans 
un tel scénario, fort à parier qu’un artiste 
se sentirait vite prisonnier. Bien au 
contraire, en dessins et en mots, Olivier 
Garraud y déploie son imaginaire avec la 
plus grande liberté. Sa relation à l’espace 
épouse des géométries variables :  
du wall drawing géant au dessin en 
volume, du nuage de petits formats 
aux films d’animation, ses compositions 

manipulent les signes, entre le poétique 
et le politique. 
Entrée libre. 13 octobre / 16 décembre. 
Médiathèque de Quimperlé, salle Charlie-
Hebdo

PARCOURS DÉCOUVERTE  
AU JARDIN
Carnet de voyage, escale à Tahiti  
sur les traces de Gauguin
Jusqu’au 5 novembre. Maison-musée du 
Pouldu, Clohars-Carnoët

PATRIMOINE,  
SES JOURS SES NUITS 
À travers cette exposition, les habitants 
seront invités à redécouvrir le patrimoine 
du Pays de Quimperlé avec un oeil neuf. 
Les interpeller en leur proposant  
une vision nouvelle et unique d’éléments 

patrimoniaux qu’ils connaissent pourtant 
bien. En utilisant toutes les techniques de 
la photographie de nuit, cette exposition 
invite à voyager au coeur des 16 com-
munes de l’agglomération de Quimperlé 
Communauté, à prendre conscience 
de la beauté de son patrimoine et de 
l’importance de le préserver pour mieux 
le transmettre. 
Novembre/décembre. Médiathèque  
de Bannalec

EXPOSITIONS 

CONFÉRENCES, RENCONTRES

Patrimoine
Glad : E zeizioù hag e nozioù

sesses

E x p o s i t i o n  p h o t o s
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FEST-NOZ RUZ REOR
Avec les Frères Mahévas, le Duo Kris’Arm, 
Carrer/Deude, Doeuff/Lothodé, Jaouen/
Péron, Korn Digamm, Le Vallégant/Le 
Cam, Ruz Reor, Julien Dreo. 
Tarif : 7 €. 3 novembre - 20h30.  
Salle Jean Moulin, Bannalec

VEILLÉE CHÂTAIGNES  
AVEC CHRISTÈLE PIMENTA
La langue bleue est une langue nomade 
qui se nourrit de toutes les langues du 
monde. La langue bleue n’est pas une 

langue morte : elle crie à travers  
les déserts et vocifère du haut des mon-
tagnes, elle chuchote par-delà les plaines 
et siffle sur les rizières.
Tout public, à partir de 7 ans. Sur réservation 
au 02 98 71 90 60 (la soirée du 17 affiche déjà 
COMPLET). 16 et 17 novembre - 20h. Manoir 
de Kernault, Mellac

PEP’S SUN
Bal country au profit du Téléthon 
Buvette et petite restauration sur place. 
Tarif : 5€ / gratuit pour les enfants. 
17 novembre - 20h30. Salle Jean Moulin, 
Bannalec 

FEST-NOZ AU PROFIT  
DU TÉLÉTHON
Bigornoz, Breinerien Pell, Duo Miniou et 
compère. 
Tarif : 6€. 8 décembre - 21h. Salle polyvalente, 
Baye

BANAL’SON - FESTOULIG
30 décembre - 20h. Salle Auguste Salaün, 
Bannalec

SOIRÉES, FÊTES TRADITIONNELLES, BALS 

Semaine de l’accessibilité dans  
le réseau Matilin pour tous dans  
les bibliothèques-médiathèques  
du Pays de Quimperlé. Du 30 novembre  
au 9 décembre, dans tout le réseau 
Matilin, nous vous proposons de décou-
vrir les différentes situations de handicap 
qui concernent tous les âges et les offres 
adaptées aux personnes « empêchées » 
ainsi qu’aux aidants.
AU PROGRAMME : 
Rester en contact avec le monde pour 
mieux vieillir : voir et lire. Conférence 
rencontre avec Valérie Favril, ortho-
phoniste et Olivier Roussel, opticien. Et 
présentation de documents adaptés. 
Moëlan/Mer, Bibliothèque : Vendredi 30 
novembre – 19h
Bébés lecteurs signés animation en 
Langue des signes Française (LSF)
Tréméven, Médiathèque : Samedi 1er décembre 
– 11h
Ateliers et balade particulière avec des 
chiens guides d’aveugles 
Exposition Avec mon chien guide  
de l’école des chiens guide de Pont-Scorff 
Saint-Thurien, Médiathèque :  
de mi-novembre à mi- janvier
Présentation de documents adaptés 
Découverte du braille, conseil de guidage 
d’une personne malvoyante Malles de 
livres tactiles, livres en braille, jeux…
Saint-Thurien, Médiathèque : Samedi 1er 
décembre - 14h

Projection-débat « Un théâtre sur la 
lune » avec les réalisateurs du film JF 
Ducrocq et E Chebassier. Les comédiens 
handicapés mentaux de l’atelier Catalyse, 
à Morlaix, vivent une expérience de 
théâtre riche et joyeuse. Dans le cadre du 
Mois du film Documentaire en partenariat 
avec Daoulagad Breizh.
Bannalec, Salle Ti Laouen :  
Samedi 1er décembre – 15h
Rencontre sur l’autisme avec l’asso-
ciation Zoé Ti Moon et Mme Courtois, 
pédopsychiatre : « la communication et le 
soin auprès d’un enfant autiste déficient ».  
Projection du film d’animation  
« Mon petit frère de la Lune »
Riec-sur-Bélon, Médiathèque : vendredi 7 
décembre - 20h30

Atelier intergénérationnel. Découverte 
de jeux, instruments de musique et livres 
intergénérationnels adaptés au grand 
âge et aux troubles de la mémoire du 28 
novembre au 9 décembre. 
En partenariat avec la Résidence du Soleil 
Levant - EHPAD & Centre Alzheimer (malles 
prêtées par la bibliothèque du Finistère).
Arzano, Bibliothèque : du 28 novembre  
au 9 décembre
Présentation des collections  
"Lire autrement" (livres, CD, DVD…)
Clohars-Carnoët, Médiathèque :  
Du 30 novembre au 8 décembre
Présentation de documents adaptés 
aux personnes dyslexiques (livres, CD)
Mellac, Bibliothèque
Exposition « Choyez votre cerveau » du 
30 novembre au 12 décembre et présen-
tation de livres sur la mémoire
Querrien, Bibliothèque

LES MÉDIATHÈQUES POUR TOUS

SORTIE - BAIN DE LA MOR

Jetez-vous à l’eau le dimanche 3 février 
2019 à l’occasion du Bain de la Mor 
(Mer en Breton) au Pouldu, plage de 
Belleangenet à Clohars-Carnoët et relevez 

de nombreux défis givrés. 
14 h : démonstration Chien Sauveteurs 
et initiations gestes premiers secours 
Amicale du SDIS de Clohars-Carnoët
15 h : Bain de la MOR et distances nagées
15 h 15 : Défi Hibernatus des Baignoires 
de la MOR. 
15 h 45 : Jeux Givrés

ET élection de Miss & Mister givré 2019.
Inscriptions sur place à partir de 12 h. 
Entrée : tarif libre (les fonds ainsi récoltés 
seront reversés aux associations partenaires). 
entraînement tous les dimanches à 11 h 
jusqu’au 3 février. 
Renseignement page facebook  
« le Bain de la MOR » ou Hélène Girardot  
au 06 62 21 62 31
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LA RECETTE DE…
L’ARDOISE BISTROT

- 500 g de poitrine de porc 
non salée

- 4 burgers

- 1 pomme Granny-smith

- 1 fenouil

- 1 oignon rouge

- Roquette quelques pousses

- 50 g de mayonnaise,

- 1 cuillère à soupe de mou-
tarde à l’ancienne

- Sel,

- Piment d’Espelette

- Zeste d’1 citron jaune

Ketchup de potimarron  
(se conserve 2 à 3 semaines 
au réfrigérateur)

Retrouvez dans chaque numéro de MAG16 la recette 
d’un restaurateur du territoire. C’est l’occasion de  
découvrir les talents des chefs du Pays de Quimperlé et 
d’épater ses amis au dîner. Pour ce numéro d’automne, 
nous avons demandé l’Ardoise Bistrot à Quimperlé de 
vous offrir une recette.

BURGER DE L’ARDOISE :  
POITRINE DE COCHON GRILLÉE, GRANNY- 
SMITH ET KETCHUP DE POTIMARRON

1. La veille, cuire la poitrine de porc 
au four préchauffé à 120 degrés 
pendant 3h, laisser refroidir dans 
le four éteint puis entreposer au 
réfrigérateur.

2. Émincer très finement le fenouil 
et l’oignon rouge, les rincer à l’eau 
froide puis les presser, ajouter la 
pomme taillée en petits bâtonnets. 
Réaliser une mayonnaise, assaison-
ner à convenance avec la moutarde 
à l’ancienne, le piment et le zeste de 

citron. Ajouter au fenouil/oignon/ 
pomme puis bien mélanger, rectifier 
l’assaisonnement si nécessaire.

Ketchup de potimarron (se conserve 
2 à 3 semaines au réfrigérateur) :

3. Faire suer oignon, ail et gingembre 
émincés au beurre, ajouter le miel 
et laisser caraméliser doucement. 
Ajouter le potimarron bien lavé et 
épépiné, en morceaux, déglacer au 
vinaigre de cidre.

4. Laisser réduire puis mouiller au 
cidre. Laisser réduire jusqu’à obtenir 
une consistance assez épaisse. Mixer 
puis rectifier l’assaisonnement.

5. Dresser les burgers : disposer le 
mélange à la Granny-smith, une 
tranche de poitrine, une cuillerée de 
ketchup et quelques pousses  
de roquette

PRÉPARATION

POUR 4 
PERSONNES
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LA RECETTE DE…
L’ARDOISE BISTROT

LANGUE BRETONNE

LE BRETON, NOTRE LANGUE
De plus en plus d’adultes s’appro-
prient le breton, chacun pouvant 
trouver une formule adaptée à ses 
besoins et disponibilités. Une compé-
tence profitable tant dans la sphère 
privée que professionnelle.

La langue bretonne attire de plus en plus 
d’apprenants : cette année, ils sont plus de 
30.000, jeunes et adultes venus de tous ho-
rizons. Souhaitant s’approprier une langue 
qui fait la particularité de la Bretagne et qui 
constitue un lien fort au sein de la socié-
té, ils et elles ont le choix entre plusieurs 
formules : cours du soir, cours en journée, 
stages intensifs de 6 ou 9 mois. À l’issue de 
ces formations, les adultes peuvent vali-
der leur niveau de langue par un diplôme 
d’État, le Diplôme de Compétence en 
Langue (DCL), qui leur permettra de valori-
ser cette nouvelle compétence, notamment 
sur le marché du travail.

Sur le Pays de Quimperlé, de nombreux 
lieux et façons d’apprendre la langue 
existent ! Renseignez-vous auprès de :  
tiarvro.brokemperle@gmail.com - 
06.73.88.19.48 -  
www.tiarvro-brokemperle.bzh

 MAG 16  31 

MONSIEUR TRI




